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-Et vous, senorita? demanda don Ramon à Jesusita en lui of-
frant sa main.

La jeune fille recula d'un pas.
-Je regarderai, dit elle sèchement.
Le jeune homme se mordit les lèvres avec dépit, et, après avoir

respectueusement salué la jeune fille, il s'éloigna.
Don Miguel avait pris la main de Sacramenta, qu'il sentait légè-

rement trembler dans lasienne, et il l'avait conduite jusqu'à l'es-
trade, où elle était montée aux applaudissements enthousiastes de
la foule, qui se pressait de plus en plus compacte autour de l'en-
ceinte réservée.

Les vihuelas et les jarabès, raclés avec une énergie croissante, in-
diquèrent le commencement de la danse.

Comme par un accord tacite, aux premiers pas dessinés par la
jeune fille, un espace vide s'était fait de chaque côté de l'estrade,
et deux groupes avaient été formés par les spectateurs ; à la tête du
premier se tenait don Ramon, don Miguel tenait la-tête du second.

Les danses espagnoles diffèrent essentiellement des nôtres en ce
sens que, comme celles de l'antiquité, elles ont un caractère sym-
boliqne doi t la race ibère semble seule avoir conservé la traditior ;
ce caractère échappe à l'observation superficiel, ces dances doivent
être soigneusement étudiées afin d'étre bien comprises.

Sacramenta densait depuis quelques minutes lorsque don Ramon
se découvrit, et, saluant respectueusement la jeune fille, il lui pré-
senta son chapeau.

Celle-ci le prit en souriant et, le conservanît à la main, elle con-
tinua sa danse.

Presque aussitôt don Remigo sortit des rangs de la foule, où jus-
qu'à ce moment il était demeuré confondu, et à son tour il présenta
son chapeau à la jeune fille, qui le prit de même et continua ainsi
à danser, un chapeau de chaque main.

Les applaudissements redoubièrent.
Don Miguel fit alors un pas en avant, et, ôtant son chapeau, il le

plaça délicatement sur la tête de sa cousine.
Don Ramon lança à son rival un regard de défi, et défaisant sa

chamara, ou ceinture de soie, il la suspendit à l'épaule de la jeune
fille, qui continuait sa danse de plus en plus vive et imagée.

Au regard de défi de don Ramon, don Migupl avait répondu par
un sourire de dédain, et, dégrafant le ceinturon de sa rapière, il
croisa sur l'épaule de Sacramenta l'arme avec la chamara.

C'était un spectacle étrange que cette jeune fille dansant ainsi
sans se dessaisir des différents objets qui lui avait été offerts. Tout
à coup don Ramon cria d'une voix retentissante :


